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I INTRODUCTION-_': 

Le prdsenr rapport fina 1-,-eest,7 soumi s conforin6ment _au,,paragraphel
 
I-~ ots du -ContaN Z. r-156 'ddd6gn6 a~nse
 

V 'I.)I. E.I.: a accpde signe ce contrat :avec
.prdbenftes'par 

1'c esEasUnispour 1e,.dve oppemeit, 1international, :avec
 

easme,-et fore de- 's surance quo lea ~objectif ,stipulds&

d 	 ~cozitrat' 6taiene 'r6 l~sables. - A.tiutes f ns pratiques, 

a ,ajourn&, le pro6iet ,,&.l'automne-1980- et-l'a mirie en-oeuvre 

at ~lioiirdI parvenu~ sur 1e '1ieux du proj et nari1
 
E.I.a.d~'cmpim~run~ projet de cinq ans sur une pdriode de deux
 

ansai1ant ,d~':vr$1 1983 ayu.30avri1l98. ~I es.im 4
 
-1a'ksac tehiu aprd au~prjet ~a dt ifierrompue- .
 
prmtrmet.t'~a le 'sentiment,~ &son -plus gr~and regret,~ u~l,


jproj et risqued,d'acc6-6rer la ddradaitin,d aba.se de res sources '
 
Kda lazoneu~prjt Le proje asbi~une pi~,tre' va-uation4 

intem~diirer6al.is~e par une dquipe 7 d'6valuation-mal- pr~parde . 
et. peui'motivt .~ udiv pincip~ild'E. n~ Pa A.'l 

de, 1 1 	Vipe . N~anmons, l~qu rdsidentecV"E. I.~ a,'tabl i un,n, 

un Plnd inp~iine pour l~a pdiode dui 30 avril 1985 au~~~~ 
731 d~ebr 1987i. Ce deux rapports czit 6t~6 envoy& L&11USAID en ~ 
7angia'is ete,frn s 'Ils conenaiert 16sredomfmafdationsi7,, -- > 

7 7 
§~ -'Exerene Incorporatedd, Pus "elassistancetechnique'de -- '}--

VJUSAID au~projet.'s'est termin~e le 30 avril 1985, il7-eble ~~ K
6v-~vielt. qu -1e- recommaindati~ons~formule~s dans ces de'ux rapports

-< ont td rejetdes et-que le,,prdsent rapport ne4 suggrera -doncpa 
S 
7de reCo'uandations'de me~me nature" ,: 	 7-% X

7 

7 -	 7 p7. i~ 7- 7 



I. RESUME DES ACTIVITES
 

A. 	 Postes occup~s
 
Poste 


Chef de mission 


Agronome/vulgarisation
 

chef de mission 


Sociologue 


Agro-dconomiste 


Agronome 


Gestion pastorale/
 

dlevage 


Gestion pastorale/
 
dlevage 


Ingdnieur agronome 


Ingdnieur agronome 


Spdcialiste du gros
 
matdriel 


Gestion pastorale 


Gestion pastorale 


Santd animale 


Titulairg Mois 

Peter K. Daniells 24 

Clarence E. Burgett 66 

Nicholas Kulibaba 25 

H. Schar 25 
Thomas Cahalan 59 

Donald Gipe 14 

Linda Cleboski 30 

Warren Leathan 12 
Philip Childs 24 

Ralph Bagrowski 26 

Frank Abercrombie 3 

Leroy Rasmussen 3 
Aaron Antroinen 2 

Total 312 

Appui du bureau principal:
 

Administration du 

projet Carl F. van Haeften 4 
Approvisionnement/ 

logistique Robert H. Locke 2 

Total 6 

Total gdndral 
 319
 

B. 	 Rapports soumis:
 
o 	 Rapports hebdomadaires: Chaque technicien a
 

prdpard un rapport hebdomadaire. Des copies de
 
ces rapports ont dtd envoydes & l'USAID/Yaoundd.
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o 	 Un bulletin mensuel a dt6 publi6 et largement
 
distribu6.
 

o 	 Suite & un accord r6ciproque, les comptes rendus
 
mensuels ont dt6 remplacds par des rapports
 
trimestriels en anglais et en frangais soumis
 
1 USAID.
 

o 	 Des plans de travail annuels ont dtd soumis comme
 
stipul6. Le plan de travail pour 1980 a dt6 revu
 
le ler aoit 1980.
 

o 	 Des rapports officiels de fin de mission en
 
anglais et en frangais ont dtd prdpards par chacun
 
des techniciens repris au point II.A. ci-dessus
 
l'exception de M. Warren Leatham. Le rapport de
 
M. Leatham a dt6 soumis mais non reproduit aux
 
fins de distribution. Cette decision a dt6
 
acceptde par 1'USAID.
 

o 	 Les rapports sp~ciaux ci-apr~s ont dtd publids

officiellement en anglais et en frangais:
 

La situation de l'agriculture et de l'dlevage
 
- "Etude de reconnaissance dans
 
l'arrondissement de Mindif". Burgett,
 
Abercrombie, Pamo.
 

- "Etude des ressources en eau et de leur 
distribution & Mindif" - Kulibaba, Leatham, 
Lyons. 

- "Perspectives d'avenir de la 
commercialisation du b~tail dans l'extr~me 
nord du Cameroun". H. Schar. 

- I"Rdsultats d'un recensement dconomique 
agricole dans des regions s~lectionndes de 
l'arrondissement de Mindif". H. Schar. 

- I"Syst~mes d'exploitation dans 
l'arrondissement de Mindif". H. Schar. 

- "Rentabilit6 des petites entreprises 
agricoles dans l'arrondissement de Mindif". 
H. Schar.
 

- "Rapport sur les essais d'alimentation du 
b~tail". Donald Gipe. 
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"Facteurs de conception et de planification
 
affectant le d6veloppement des lots de
 
p&turages 2 et 3 dans l'arrondissement de
 
Mindif". Rasmussen, Nuza, Beka, Ousman.
 

"Regime 6quilibr6 des vaches laiti~res aux
 
fins de maintien de la production laiti~re
 
pendant la saison s~che". Nuza.
 

"Planification de la coordination des
 
organismes et organisations actifs dans la
 
zone pilote de l'arrondissement de Mindif".
 
Burgett, Cahalan, Tsamo, Nuza, Edoa.
 

"Etude des services de sant6 anilnale dans
 
l'arrondissement de Mindif". Aron
 
P. Antroinen. 

"Rapport annuel special 1983". Cahalan. 

"Rapport annuel special 1984". Cahalan. 

"Rapport annuel special 1984". Childs. 

"Examen de l'valuation interm~diaire du
 
projet". Equipe Experience, Incorporated.
 
Burgett, et al.
 

"Projections du plan d'action pour la p~riode

s'6tendant d'avril 1985 au 31 d~cembre 1987".
 
Equipe Experience, Incorporated. Burgett, et
 
al.
 

"Campagne pour 1'organisation de groupes et
 
de villages". Equipe Experience,
 
Incorporated. Burgett, et al.
 

"Mod~le de conseil de lot pour la production
 
agricole et animale". Burgett et E.I., et
 
al.
 

"Elaboration et mise en oeuvre du plan de
 
gestion pastorale: Lot de paturages 1". Linda
 
B. Cleboski.
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Aux rapports que nous venons citer s'ajoute un document
 
de travail non publid intituld "Dossiers de planification de
 
l'utilisation des terres pastorales pour 1'arrondissement de
 
Mindif". Ce document est demeurd au centre de Mindif sous forme
 
de dossier constamment mis & jour au fur et A mesure des visites
 
des membres du personnel dans la zone du projet.
 

C. 	 Gestion du contrat:
 

L'appui gestionnaire du si~ge s'est situd & plusieurs

niveaux: appui technique ct administratif & l'&cuipe sur le
 
terrain, versement des salaires et des indemnitds, organisation
 
logistique du voyage et du transport des techniciens et de leur
 
famille, achat des pi~ces ddtachdes et des matdriaux requis
 
d'urgence pour le projet, visites du site du projet par

l'administrateur de projet du siege, recrutement et orientation
 
du personnel du projet, dlaboration de propositions et
 
n~gociations des amendements au contrat.
 

Le chef d'dquipe d'E.I. a assumd les fonctions de
 
directeur officiel de projet pendant les deux premieres anndes du
 
projet. Pendant cette pdriode, il a supervisd et dirigd les
 
activitds d'E.I. et du personnel de projet camerounais; il a
 
supervisd la construction et les autres activitds de
 
ddveloppement au centre de Mindif, gdrd un compte E.I. pour le
 
paiement des frais d'appui finances aux termes du contrat et gdrA

deux 	comptes USAID pour le paiement des frais d'appui financds
 
directement par I'USAID. Le poste de chef d'dquipe a dtd
 
supprimd apr~s deux ans et les responsabilit~s du chef d'dquipe
 
ont ete ajoutdes aux responsabilitds techniques du sp~cialiste de
 
la vulgarisation. Le second chef d'dquipe s'est vu charger de la
 
direction et de la gestion globale du projet sans autorit6 de
 
septembre 1981 A fdvrier 1933, date & laquelle le GC a finalement
 
nomm6 un directeur de projet. Le second chef d'dquipe a continue
 
de g~rer le compte d'E.I. pour le paiement des frais locaux
 
finances aux termes du contrat ainsi que les deux comptes USAID.
 
Prealablement & l'ach~vement du contrat, en mars et avril 1985,
 
E.I. a prdpar6 les inventaires pour quatre categories de
 
marchandises financ~es par I'USAID. Les inventaires ont dtd
 
contresignds par le chef d'dquipe E.I. et le directeur de projet
 
du GC; ils ont ensuite dt6 remis & l'USAID/Yaound6. Les
 
marchandises du projet comprenaient:
 

o 	 Les marchandises achetdes par le si~ge d'Experience,
 
Incorporated au moyen des fonds du contrat.
 

o 	 Les marchandises achetdes par Experience, Incorporated
 
au Cameroun au moyen des fonds du projet.
 

o 	 Les marchandises achetdes par le chef d'dquipe
 
Experience, Incorporated au Cameroun au moyen des fonds
 
fournis directement par I'USAID.
 

6
 



o 	 Les marchandises achetdes par I'USAID. Dane cette
 
catdgorie figurent lea vdhicules, lea moubles et lea
 
appareils m6nagers, le matdriel et le mobilier de
 
bureau, l'quipement de construction lourd et lea
 
machines agricoles.
 

D. 	 Minoritds et femmes:
 

Nous 	sommes tr&s heureux de pouvoir nous conformer &
 
l'obligation d'inclure dans le present rapport un compte rendu
 
sur la mani~re dont Experience, Incorporated a recouru aux
 
minoritds et aux femiaes pour mettre en oeuvre le projet. Deux
 
techniciens minoritaires ont dtd nomm6s et inclus dans le contrat
 
en tant que personnel cl. M. Khoi N. Le, nommd au poste

d'agronome, s'est ddmis de ses fonctions pour accepter un emploi

offert par I'USAID au Sdndgal. M. Robert Wilson, nommd au poste

de spdcialiste de la vulgarisation, s'est d~mis de ses fonctions
 
lorsqu'on lui a demandd de se rendre au poste malgrd le fait que

I'USAID n'ait pas encore fourni de logement, de mobilier,
 
d'appareils mdnagers ni m~me de vdhicules. Mademoiselle Linda
 
D. Cleboski a dtd nommde spdcialiste de la gestion pastorale et
 
de l'1levage et a travaill6 pour le projet pendant les 30
 
derniers mois. Il a fallu 11 mois pour obtenir l'approbation de
 
l'USAID et organiser le transfert de mademoiselle Cleboski au
 
sein de l'dquipe d'Experience, Incorporated au Came.oun.
 

E. 	 Activitds et rdalisations
 

Conformdment au but du projet et & l'objectif d~crit
 
dans l'accord de projet original, l'4quipe d'assistance technique

d'Experience Incorporated & Mindif a orientd ses principaux

efforts de d~veloppement depuis 1981 essentiellement de la
 
mani~re ddcrite dans le document de rdorganisation datd de
 

°
novembre 1981 et dans l'amendement n 10 au contrat
 
E.I. AID/afr-C-1566. Le but et l'objectif du projet sont les
 
suivants:
 

But du projet: "Intensifier et intdgrer l'levage et la
 
production agricole associde dans les plaines centrales de
 
la Province du Nord et inverser le processus de degradation

actuel de la base des ressources en terres - sols, paturages
 
et terres agricoles .-une mesure indispensable pour parvenir

& am4liorer les conditions socio-6conomiques de la
 
population rurale."
 

Objectif du projet: "Ddmontrer dans une zone pilote qu'il

est possible de mettre en oeuvre, par le biais d'une
 
organisation locale, une sdrie de techniques susceptibles

d'intdgrer et d'intensifier la production animale et
 
agricole tout en inversant le processus de degradation des 
ressources naturelles et en amdliorant la base des 
ressources. " 
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En bref, les efforts d'assistance technique en vue de la
 
rdalisation de lobjectif du projet ont permis d'atteindre les
 
rdsultats suivants: dtablissement de relations da travail avec
 
les organismes et les organisations du GC lides au projet;
 
ach~vement d'un centre de projet opdrationnel & Mindif;
 
coordination avec les organisations de recherche agricole et
 
animale existantes; mise en place d'une capacit6 de recherche
 
adaptative dans le cadre du projet; dlaboration d'un syst~me de
 
gestion pastorale et d'abreuvement du b~tail am6liord;
 
dlaboration d'un syst~me de gestion int~grd de l'levage et de
 
1'agriculture pour les petites exploitations agricoles;
 
organisation de d~monstrations de pature et de conservation;
 
formation du personnel motivd du GC et des organismes associds
 
affectd au projet; am6lioration de la capacit6 du programme de
 
santd animale du MINEPIA dans le cadre du projet; mise en place
 
d'un syst~me de fourniture de services et d'informations
 
relatives & la vulgarisation; motivation, organisation et
 
formation des chefs et des producteurs traditionnels. En
 
d'autres mots, la d6monstration dans une zone pilote stipulde
 
dans l'objectif du projet a etd concrdtisde mais suite & l'arrft
 
de l'assistance technique au projet, cette demonstration n'a pu

6tre mende & bien et Experience, Incorporated nest pas en mesure
 
de juger si la stratdgie mise en oeuvre s'avdrera faisable ou
 
non. La preuve d'une telle faisabilitd requiert normalement
 
plusieurs cycles d'expdriences satisfaisantes pour toutes les
 
personnes participant & la ddmonstration.
 

Plus spdcifiquement, les activitds qui ont permis ces
 
r~alisations ont compris la r~organisation de la conception du
 
projet et la mise en place d'importantes initiatives du programme
 
du projet, notamment:
 

1. Centre de projet & Mindif:
 

Amdnagement de 48 hectares de terres d'essais
 
cl6turdes, rdseau de voies d'acc~s et syst~me de drainage,

6lectrificrtion et distribution d'eau, batirants - 11 maisons, 7
 
unit~s de logements pour les stagiaires, garage et hangar de
 
stockage de l'quipement, complexe de bureaux, entrep6t, dalle de
 
s~chage, installation de stockage des semences, installation
 
d'entretien pour le materiel lourd, mangeoir pour le bdtail, abri
 
pour le groupe dlectrog~ne et la pompe, 5 puits fords profonds,

puits creus6 & la main et 6 boukarous-logements pour les gardes.
 

2. Gestion et conservation des p~turages
 

a. Trois lots de paturages couvrant au total 24.350
 
hectares ont dt6 amdnag~s dans la zone pilote. Ces lots ont 6t6
 
6tudi~s avec l'aide de chefs de villages et de producteurs locaux
 
ddsireux de coopdrer. Les intrants fournis par ces derniers en
 
ce qui concerne les scdnarios de p~ture, la cooperation

intervillageoise et la localisation des points d'eau ont
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grandement influenc6 les conceptions prdpardes par le projet. La
 
localisation et la conception des lots de p~turages a dtd
 
coordonnde avec les chefs politiques, techniques et
 
traditionnels. Une fois ces conceptions dlabordes, elles ont 6td
 
& nouveau soumises aux diffdrents dirigeants de mani~re & inclure
 
de nouveaux intrants ou de nouvelles corrections avant
 
finalisation.
 

Les syst~mes et les programmes de p&ture contr6lds
 
et dchelonnds ont dtd prdpards et coordonnds de la mgme mani~re.
 
Le premier lot & 6tre mis en pature de mani~re contr6l6e a 6td le
 
lot nl (qui avait dt6 amdnagd par une main-d'oeuvre manuelle)

pendant la saison des pluies 1981; le lot n02 a dtd ensuite
 
utilisd pendant la saison des pluies 1982. La mise en p~ture

contr6le du lot n°3 a commencd en 1983. A la date d'ach~vement
 
prdvue du projet*, une extension de quelque 2.000 hectares dtait
 
encore toujours en voie d'amdnagement dans le lot n02. Environ
 
25% de la superficie totale de la partie amdnagde des 3 syst~mes,

soit 5.600 hectare, ont fait l'objet d'une interdiction
 
temporaire de paturage en 1984. Une fois achev~e, la superficie

interdite de paturage sera d'environ 6.100 ha chaque annde.
 

b. Les groupes de d~veloppement de l'levage et de
 
l'agriculture recevaient une assistance technique par le biais de
 
60 conseils villageois (totalisant en moyenne 39 dleveurs et
 
producteurs agricoles) et 3 conseils de lots de paturages. Cette
 
assistance technique relevait conjointement de 1'dquipe du projet
 
et des services techniques du D4partement de Kaele, de
 
l'arrondissement de Mindif et du District de Moulvoudaye avec la
 
cooperation des autoritds politiques et traditionnelles. Ces
 
conseils sont congus pour fonctionner d'une mani~re ddmocratique
 
sous la direction d'un chef dlu en majeure partie par les
 
producteurs qui en sont membres. Comme espdrd, ces conseils se
 
sont av~rds capables d'autodiscipline dans la gestion des
 
ressources lides aux interventions du projet (utilisation et
 
entretien) et cette tendance s'est confirm~e au moment de la date
 
d'ach~vement prdvue du projet. Un suivi intensif d'assistance
 
technique sera requis pendant quelques anndes encore de cette
 
experience locale dans la mesure oi cette nouvelle approche

d6mocratique doit 6tre adoptde par toutes les parties concerndes.
 

c. La conservation de l'eau et du sol est intdgrde au
 
syst~me de gestion des paturages et de l'eau d'abreuvement du
 
projet. Etant donn6 que la rdimplantation de la couverture
 
vdgdtale constitue la mani~re la plus efficace de combattre
 
l1drosion du sol et d'assurer l'infiltration et la retention de
 
l'eau dans le sol, la zone du projet dtait en passe, au moment de
 
la date d'ach~vement prdvue du projet, d'atteindre 1'objectif

fixd & savoir, 1'inversion du processus de degradation des
 

* 30 avril 1985 
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ressources sur la majeure partie des p&turages dans les 3 lots de
 
d~monstration. Le rythme de rdapparition de la couverture
 
vdgdtale (herbes de p~ture) sera fonction du degrd de contr6le
 
des pAturages exercd par les conseils de village et de lots dans
 
l'avenir. L'efficacitd future des conseils & cet dgard sera
 
directement proportionnelle aux encouragements et & l'appui regus
 
par le projet, les organismes associds et les autoritds civiles
 
et traditionnelles. En outre, le projet est parvenu & organiser

dans certaines aires sdlectionndes de ses zones d'activitd des
 
demonstrations rdussies de scaUification suivant les courbes de
 
niveau (sarclage profond), de creusement de depressions sur des
 
paturages faits de sol dur, compact et d~nudd de mani~re &
 
recueillir et stocker les eaux de pluie qui, en temps normal,
 
s'dcouleraient, de rdensemencement en bandes suite aux operations

de labourage et d'un syst~me exp4rimental d'dpandage et de
 
d~tournement des eaux qui a permis d'endiguer la formation des
 
ravins causes par l'rosion. Dans tous les cas, sauf pour les
 
zones am~nagdes pendant la saison s~che 1984/85, la vgdtation
 
est rdapparue sur les terres ddnuddes et drod~es. En
 
coordination avec le Service des eaux et for~ts du MINAGRI, on a
 
en outre plantd des arbustes et des arbres de mani~re & former
 
des barri~res naturelles contre I'drosion et partant, la
 
formation de ravins. Dans le premier cas, les arbustes et les
 
arbres recommandds n'ont pu se d~velopper (mal adaptds); dans le
 
second cas, pr~s de 80% des arbres et arbustes plantds lors de
 
deux campagnes successives n'ont pas survdcu A deux anndes
 
consdcutives de sdcheresse.
 

d. Le projet a tentd d'amdnager 135 hectares de
 
p~ture rdensemencde en recourant & l'Andropogen guyanus et
 
l'Hyparrhenia filipendula dans les lots de paturages no I & 3.
 
L'ensemencement par blocs et par bandes a dtd pratiqud dans 50 %
 
des cas avec des rdsultats allant de l'excellent au mddiocre
 
selon la pdriode d'ensemencement.
 

e. Des points d'abreuvement du bdtail ont dt6 congus,

planifids et amdnagds au moyen de 1'6quipement lourd (qui est
 
arrivd & la fin avril 1983) en deux endroits. A la date
 
d'ach~vement prdvue du contrat, 2 autres points d'eau dtaient
 
presque terminds. Ces points d'eau ont dt4 construits de mani~re
 
& limiter l'acc~s au bdtail (cl6ture pour des raisons de santd)

et pourvus d'un canal d'arrive stabilisd en b~ton. La livraison
 
tardive de l'quipement lourd au projet, le moratoire imposd par

I'USAID sur la construction des points d'eau pendant la majeure
 
partie de la saison s~che 1983/84 (de ddcembre A mai) et
 
l'apparition des pluies ont constitud autant d'obstacles & la
 
construction de points d'eau suppldmentaires. L'USAID avait
 
exigd du projet qu'il soumette une stratdgie acceptable de mise
 
en valeur de l'eau avant de poursuivre la construction des points

d~eau; dans le m~me temps, l'agence a estimd que le nombre de
 
points d'eau construit dtait insuffisant. L'important dtait de
 
soumettre une stratdgie de mise en valeur de l'eau &
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l'approbation du GC. A la date d'ach~vement pr4vue du projet,

l'dquipe d'Experience, Incorporated n'avait requ aucune nouvelle
 
de I'USAID concernant les d~cisions GC/USAID sur la stratdgie

propos4e de mise en valeur de l'eau.
 

f. Deux cent cinquante kilom~tres de coupe-feu ont
 
dtd tracds et am~nag~s dans les lots de pAturages & l'exception

de 25 kilom~tres situ~s dans l'extension du lot n" 2. En outre,

51 km de voies d'acc~s, dont 50% font 6galement office de
 
coupe-feu, ont dtd contruits afin de faciliter les trajets entre
 
les trois lots de p~turages ainsi qu'entre le si~ge du projet et
 
ls lots. Entre autres choses, les coupe-feu et les voies
 
d'acc~s ont considdrablement amdlior6 les liaisons entre les
 
exploitations agricoles et les marchds de distribution, un
 
probl~me de taille dans la rdgion. Quatorze kilom~tres de
 
coupe-feu ont dgalement dt6 amdnagds pour prot~ger les "lots de
 
p&turages de d6monstration" (mini-lots) ainsi que les essais et
 
les demonstrations du centre du projet.
 

g. Une formation sur le tas a dtd fournie avec succ~s
 
& deux homologues spdcialisds dans l'levage. Un des deux
 
homologues, moins motiv6 a dtd transfdr6 par la suite, lautre,
 
beaucoup plus motive, s'est bien adaptd & son travail. En
 
collaboration avec les homologues, le sp~cialiste de !a gestion

pastorale a particip6 & des travaux de recherche adaptative dans
 
le cadre du projet; il a 6galement organis6 et assur6 la
 
formation des moniteurs de lots de paturages, du personnel des
 
services techniques ainsi que des chefs traditionnels et des
 
producteurs & la gestion des terres pastorales et de l'eau et
 
aux activitds de conservation.
 

h. M. Kulibaba, sociologue de l'dquipe, a 6tudi6 la
 
composition du marchd du b~tail tandis que M. Schar, 6conomiste
 
du projet, analysait les prix du march6 du bdtail et prdparait un
 
rapport intitul6 "Perspectives d'avenir de la commercialisation
 
du b6tail dans le Nord Cameroun". Outre ses essais sur
 
l'alimentation du b~tail, le sp6cialiste de la gestion pastorale
 
a rassembl des specimens de fourrage en provenance des lots de
 
paturages afin de les analyser & l'Institut de recherche sur les
 
fourrages & WAKMA (N'gaounderd). Les programmes d'action de
 
sant6 animale dtaient la responsabilit6 du directeur Ie projet

(v~tdrinaire), toutefois, le suivi de la santd des animaux soumis
 
aux essais a dt6 assur6 par le sp~cialiste de l'1levage et son
 
homologue.
 

i. Des essais sur l'alimentation du b~tail ont 6t6
 
men~s pendant 4 saisons s~ches et les prdparatifs pour une 56me
 
saison dtaient en cours au moment de la date d'ach~vement prdvue
 
du projet. Les essais ont eu lieu avec diffdrents types

d'animaux (par ex. engraissement de vaches agdes; maintien de la
 
production laiti~re pendant la saison s~che; comparaisons entre
 
les taureaux, les boeufs, les g~nisses, les vaches Agdes;
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alimentation d'entretien). Parmi les rapports rddigds aux fins
 
de distribution figuraient le "Rapport des essais d'alimentation
 
du bdtail", Gipe 1981 et "Rdgime dquilibrd des vaches laiti~res
 
aux fins de maintien de la production laiti~re pendant la saison
 
s~che", Nuza 1982. Bien que ces essais aient fait 1'objet d'un
 
intdret manifeste, l'instabilitd du march6 des animaux de qualit6

dans le Nord a dt6 telle que la vulgarisation des pratiques

d'alimentation par le biais des syst~mes de petites exploitations

dlabor6 par le projet s'est averde pr~matur~e. Aussi, cette
 
activit6 est-elle demeur~e dans sa phase de prdvulgarisation
 
jusqu'au 30 avril 1985.
 

j. Les contacts et les d~terminations sociologiques

effectu~s par le sociologue de l'quipe, M. Kulibaba, sur les
 
populations nomades et s~dentaires dans les lots de paturages
 
proposes, de meme que les observations des mouvements du b~tail
 
et des scdnarios de transhumance et de pature ont permis &
 
l'4quipe de travailler plus efficacement en collaboration avec
 
les officiels camerounais, les services techniques et les chefs
 
traditionnels & la mise au point d'interventions dans le domaine
 
des terres pastorales, de l'agriculture et de la conservation.
 

k. Des cartes des trois lots de paturages ont dt6
 
dtablies, celles-ci comportent: la localisation des paturages,

leur superficie, la localisation des points d'eau temporaires et
 
permanents, les points d'eau artificiels et la localisation des
 
villages (voir cartes 1 & 4). Le projet a dgalement pu obtenir
 
les cartes CBLT sp6cifiant entre autres la densit6 de population
 
et du b~tail, les terres pastorales, les for~ts et les
 
caract~ristiques g~ologiques de la zone du projet. De surcroit,
 
le projet s'est procur6 deux series de photographies adriennes de
 
la majeure partie de la zone du projet aupr&s de Gdographie

nationale & Yaoundd ainsi qu'une photograhie infrarouge Landsat
 
de la zone du projet. Malheureusement, le manque de temps et de
 
disponibilit6 du programme et du personnel d'appui n'ont pas

permis au spdcialiste de la gestion pastorale de confectionner
 
des calques en mylar.
 

1. Des dtudes de recherche ont dt6 dlabor6es pour

contr6ler le syst~me d'interruption temporaire de pature et dans
 
un second temps qualifier le degr6 de succ~s du programme de
 
pature. Parmi les initiatives dans ce domaine, on distingue:
 

1) La mesure de la production fourrag~re dans les
 
trois lots de paturages (1983-1984). Les dtudes effectudes & ce
 
jour n'ont pas encore permis de tirer des conclusions, il faudra
 
attendre 2 & 3 ann6es suppldmentaires avant de pouvoir pratiquer

des vdrifications dtant donnd que les mesures de contr6le
 
effectudes par la population locale sur les paturages

momentandment interdits d'acc~s n'dtaient pas suffisamment bien
 
6tablies pour obtenir des mesures prdcises.
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2) Deux parcelles (20 m x 60 m) ont dtd amdnagdes,
 
l'une au nord-ouest, l'autre au sud-est du centre du projet. Une
 
troisi~me parcelle (20 m x 30 m) a dtd dtablie pros de Kolara sur
 
le lot de paturages no 3. Aucune parcelle n'avait dtd amdnagde
 
sur le lot no 2 au moment de la date d'ach~vement prdvue du
 
projet. Le recours & des cages d'utilisation des pAtures (im x
 
im x im) a dtd testd sur le lot de p~turages no 1. Cependant,

dtant donnd la difficultd de respecter un calendrier
 
d'observation et de d~placer les cages, cette mdthode s'est
 
avdr4e tr~s peu pratique pendant la saison des pluies. Moyennant
 
un personnel d'appui du GC plus important, les cages auraient
 
certainement apport6 la preuve de leur utilit6 en tant
 
qu'auxiliaires prdcieux pour le suivi de la production
 
fourrag~re.
 

3) Une technique d'6chantillonnage double fond6e sur
 
une transversale modifide a dt6 utilisde le long de deux lignes

tracdes en travers de chaque paturage mis en ddfens pendant la
 
pdriode de croissance. Le poids du fourrage herbac6 poussant au
 
sein des parcelles de 1m2 am6nagdes tous les 20 m6tres le long de
 
la transversale a 6t6 estim6 par esp~ce vdgdtale puis enregistr6
 
sur une feuille de controle. Le fourrage a dt6 fauchd toutes les
 
5 parcelles et pesd par esp6ce. Ces poids ont dtd enregistrds de
 
mani~re A obtenir & la fois des facteurs de correction pour les
 
personnes chargdes de proc6der & l'dchantillonnage et une seconde
 
sdrie de donndes (de poids) pour corroborer la premiere
 
(estimations) et ainsi dvaluer la prdcision de la procddure

d1dchantillonnage. Quatre anndes de donndes au moins sont
 
ndcessaires.
 

4) Les moniteurs des lots de paturages ont dt6 formds
 
et supervisds sur les trois lots. Ces moniteurs avaient pour

mission de rassembler les donndes, de fournir une orientation aux
 
chefs traditionnels et aux producteurs afin de les aider &
 
respecter le programme de pature, de procdder aux mesures de la
 
production fourrag~re, d'aider les groupes et les conseils, de
 
mener les campagnes d'enregistrement des producteurs et du bdtail
 
et d'assurer un lien direct entre les dirigeants des conseils
 
villageois et le projet.
 

5) Un mini-lot (lot de paturages de ddmonstration
 
cl6tur6) dtait toujours en cours d'amdnagement & la date
 
d'ach~vement prdvue du projet. Divisd en diffdrents enclos, ce
 
mini-lot servira de moyen de contr6le pour ddterminer la charge

potentielle des paturages et les effets des diffdrentes densit6
 
de bdtail sur la ddgradation des paturages, de la vigueur et des
 
ressources. Les modifications de la taille du mini-lot propos6
 
par le projet ont entrain6 des probl~mes au niveau de l'achat des
 
matdriaux et ont par consdquent repouss6 1'ach~vement du lot
 
au-del& de la saison des pluies 1984.
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3. 	 Santd animals
 

Experience, Incorporated a fourni lea services de
 
M. A.P. Antroinen (TJA - 60 jours) afin d'dtudier et d'4valuer le
 
programme de santd animale du GC dans le cadre de la zone du
 
projet. Son rapport intituld "Etude des services de sant6
 
animale dans l'arrondissement de Mindif" pr~par6 en collaboration
 
avec le v~tdrinaire du projet (M. D. DJalla) a servi de guide aux
 
interventions du projet destinies & renforcer les services de
 
sant6 animals du MINEPIA dans la zone.
 

Les 3 postes vdt~rinaires situ~s dans lea zones
 
d'activit6 du projet ont requ des fournitures v~t~rinaires et des
 
m~dicaments; les bureaux des 3 postes ont 6t6 remeubl~s et
 
pourvus de frigos pour les m~dicaments p~rissables. Un parc de
 
vaccination a dtd am6nag6 sur le lot n" 3 aux fins de
 
demonstration (le budget du GC prdvoit la construction de 6
 
autres parcs). Trois des six parcs de vaccination
 
suppl6mentaires ont 6td ach~vds sur les lots I, II et III. En 
outre, l'gquipement lourd a achev6 le d~frichage de 5 sites 
destinds & l'am~nagement des 6 bains antiparasitaires sur les 
trois lots (2 par lots); les travaux d'excavation ont dtd 
terminus sur un site. Deux puits servant & alimenter lea bains 
ont dtd achev~s, un autre 6tait en voie d'excavation & la date du 
30 avril 1985. 

En 1983, le projet a ianc6 une campagne de traitement
 
de l'ensemble du bdtail (bovins, ovins et caprins) contre les
 
parasites internes, il a 6galement assist6 les postes

vdtdrinaires dans leurs programmes de vaccination. Cette
 
campagne a dtd men~e en 1983 et 1.984 et se poursuivra en 1985.
 
La pharmacie v~t~rinaire qui ouvert ses portes & Maroua
 
(moyennant supervision et financement du MINEPIA) a rendu inutile
 
la creation d'une pharmacie par is projet.
 

4. 	 Association accrue entre la production aqricole et
 
animale
 

Prdalablement & l'instauration d'une s~rie de
 
techniques amdliordes par le biais du projet pilots de
 
d~monstration, il dtait n~cessaire d'dtablir une capacit6 de
 
recherche adaptative & Mindif puis A Moulvoudaye. Cela a dt6
 
rendu possible par: 1'importation de semences potentiellement

adaptables; la coordination avec les institutions de recherche
 
existantes au Cameroun et 1'incorporation de vari~t~s
 
indig~nes/traditionnelles ddveloppdes localement. Un syst~me de
 
rotation des cultures a dt6 mis au point ui fait appel & une
 
utilisation maximale des l~gumineuses, & des terres de jach~re

amdliordes, & des pratiques culturales am6liordes, & une
 
alimentation du bdtail grace aux sous-produits des cultures et au
 
recyclage des cultures non utilis~es et des d~chets animaux vers
 
le sol. Les cultures, vari~tds et ordres de rotation varient
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selon la situation, les besoins et le type de sol. Si le projet

n'est pas parvenu & mettre au point ou & trouver une jach~re

fourrag~re lgumineuse susceptible d'&tre incorporde & son
 
syst~me, il a d~couvert toutefois des substituts ad hoc
 
(Andropogon guyanus et Hyparrhenia filipendula), deux types

de piante herbacde tr~s rdsistants.
 

Une rotation quinquennale par lots de 5 hectares a dtd
 
4tablie au centre du projet d&s 1980. Les sous-produits

culturaux rdsultant de cette rotation ont dtd donnds au b6tail
 
pendant les essais d'alimentation en saison s~che 1980-1981. Les
 
rdsultats de ces essais ont dtd publids dans un rapport intituld
 
"Rapport sur les essais d'alimentation du b~tail", 1981. Les
 
rdsultats de cette annde ont dtd positifs.
 

Le syst~me de rotation recommand6 par le projet et
 
prdsentd sous la forme d'essais de pr~vulgarisation a 6td mis en
 
place sous la gestion et sur les terres de 30 producteurs

associ~s, 10 dans chacun des trois lots de paturages. Les
 
r~sultats atteints par ces producteurs ont considdrablement
 
influenc6 leurs voisins. 
Dans les zones ofi les conditions
 
climatiques ont permis d'dtablir des comparaisons, ces
 
producteurs obtenaient toujours des rendements plus 6levds que
 
ceux qui avaient recours aux cultures et aux pratiques

traditionnelles.
 

Sur le site d'essai du projet & Moulvoudaye, la gestion

6tait coordonnde avec le chef de poste du MINAGRI, ce dernier
 
assurant la direction des operations. Apr~s deux ann~es
 
d'essais, le site a dtd abandonnd par le projet car le manque da
 
personnel de projet ne permettait plus d'assurer une formation
 
addquate sur le tas du personnel MINAGRI pendant la p~riode de
 
croissance. Par la suite, le travail effectu6 en collaboration
 
avec les 30 exploitants-opdrateurs 6tablis dans La r~gion a
 
permis d'atteindre des rdsultats plus r~alistes dtant donnd que

les producteurs avaient un int~rdt tout particulier dans
 
l'entreprise en tant que b~ndficiaires directs de leurs propres

efforts sur le plan de gestion.
 

Dans le cadre de ses 30 sites d'essai et de
 
d6monstration des cultures en rotation, le projet a introduit des
 
varidt~s amdliordes; accru la densit6 de la population vdg~tale;

introduit les cultures intercalaires, l'ensemencement en lignes,
 
et la lutte contre les insectes et les maladies; tenu un
 
calendrier des dates d'ensemencement et de sarclage; assur6 un
 
dpandage opportun des engrais et amdliord les techniques de
 
r~colte. Tout au long, une formation en cours d'emploi a 6t6
 
dispens~e aux 3 moniteurs agricoles en poste dans chaque lot.
 
Les travaux de recherche adaptative et les essais effectuds par

le projet ont dt6 coordonn6s pr~alablement avec les organismes de
 
recherche locaux; les r~sultats leur ont dtd communiques d~s
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dvaluation des conclusions. Cette procedure a 6td en vigueur

pendant la pdriode de croissance 1984.
 

La vulgarisation du syst~me de gestion & 1'intention
 
des petites exploitations agricoles mis au point par le projet

semble prdmaturde dans l'4tat actuel des choses, du moins sous la
 
forme d'une campagne couvrant tout le Nord. Les raisons sont les
 
suivantes: il n'existe aucune ressource immddiatement disponible
 
pour financer l'achat des facteurs de production (semences et
 
engrais) et il n'existe aucune capacitd institutionnelle de
 
vulgarisation dans le Nord. Aussi, les techniciens dIE.I. n'ont
 
pas pouss6 leurs efforts au-delh du stade de la pr~vulgarisation,

mime dans la zone pilote. Le projet a demand6 & bdn~ficier d'une
 
p~riode plus longue que celle initialement pr6vue de mani&re &
 
s'assurer de la capacit6 du GC A mettre en place un plan d'action
 
qui incorpore les conclusions du projet.
 

Les progr~s sur le plan de l'assistance technique ont
 
dt6 s~rieusement ralentis en raison de l'incapacit6 du GC A
 
assigner les 3 techniciens agricoles de niveau moyen pr6vus.
 

5. Formation
 

Les rdalisations du projet, exprimdes en termes
 
quantitatifs, sous l'angle des objectifs de formation d6crits
 
dans le document de r~organisation du projet sont les suivantes:
 

Nombre de personnes
 

part. au projet ext. au projet 

Personnes form~es vis6 rdel vis6 rdel 

Doctorat 0 1 

Maitrise 4 2 1 - -

A court terme, EU 3 02 - -

S~jours de 30 jours 8 0 - -

Sdjour 5 jours Nigeria 0 4 - -

Formation sur le tas 

- Gestion 2 1 3

- Appui & la gestion 12 26 - -

- Technique 16 47 0 8 

- Product./Coopdrants 60 30 4 0 2 
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Fontiation techn, vula.
 

- Chefs admin./techn. 7 17 5 35
 

- Moniteurs ass. techn. 8 19 37 5
 

- Chefs trad./repr. viii. 62 660 - 40
 

- Producteurs (agri/61.) 360 3462 - 245 

Activitds de vulgarisation 

- Part. aux tourn~es 
et jours sur terrain 2400 600 5 1090 980 

- Coopdrants d~monst. 51 30 6 - 2 

- Part. aux ddmonst. 900 3600 - -

- Part. aux voyages 
d'enseignement 36 4 7 9 -

- Part. aux s~minaires 75 27 8 30 35 

- Contactds par dquipe 
technique 1500 6100 9 500 1000 

Remarques:
 

1 	 Un doctorat sur quatre prdvus - une personne non nommde
 
par le GC.
 

2 	 Trois pr~vus pour une formation & court terme aux
 
Etats-Unis en 1985.
 

3 	 Aucun directeur adjoint assignd au projet.
 

4 	 Ne comprend que les coopdrants agricoles formds par les
 
techniciens, ne comprend pas les quelque 500 d1eveurs
 
participant au programme de rotation des p~turages sous
 
la direction des moniteurs.
 

5 	 La disponibilitd des transports a limitd le nombre de
 
participants. Nombre de personnes reprises ci-dessus
 
ont participd & toutes les activitds de sorte que les
 
chiffres citds sont moins dlevds que la participation
 
totale. Les jours sur le terrain/tourndes ont dt6
 
combintes pour former une activit6 unique d6butant avec
 
le ramagsage des coop~rants A 6 heures et se terminant
 
avec 	leur retour au foyer & 18 heures.
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6 
 Comprend 30 coopdrants/ddmonstrateurs (syst~mes de
 
petites exploitations).
 

7 
 La p~nurie de personnel d'appui au programme a limitd
 
cette activitd prdvue. Les s~minaires ont dtd
 
organisds pendant deux ans seulement.
 

8 
 L'espace r~duit a limit6 le nombre de participants aux
 
s~minaires.
 

9 
 Il s'agit d'estimations minimales.
 

6. Activitds de vulgarisation
 

Pendant toute la durde du projet.. le volet
 
vulgarisation s'est prdoccupd de la mise en place d'un syst~me

efficace de fourniture d'informations et de comp~tences. La
 
premiere occasion de fournir une orientation aux officiels, au
 
personnel des services techniques, aux chefs traditionnels et aux
 
producteurs en ce qui concerne les buts et objectifs du projet

s'est prdsentde avec l'tude de reconnaissance effectude en
 
d~cembre/janvier 1980-1981. Dans le m~me temps, il a dt6
 
possible de rassembler des informations en retour sur les
 
probl~mes et la situation des producteurs. Cette dtude a
 
dgalement r~vl6 les points forts et faibles des organisations

villageoises traditionnelles existantes et leur aptitude & opdrer

dans le cadre du syst~me de prestation envisagd sans provoquer de
 
d~s~quilibre entre les int~rdts politiques, techniques et
 
traditionnels, dds~quilibre qui ne manquerait pas d'apparaitre en
 
cas de creation d'un syst~me organisationnel parall~le. Sur la
 
base de cette approche, le volet vulgarisation du projet, en
 
coopdration et avec la participation active des membres de
 
l'quipe camerounais et amdricains, a organisd les activitds
 
suivantes.
 

a. Former des techniciens de projet dont le r6le
 
premier dtait de mener des travaux de recherche adaptative, de
 
mettre les rdsultats en pratique sur le terrain et en faire des
 
sp~cialistes de la vulgarisation dans leur discipline respective.
 

b. Organiser l'appui aux officiels locaux, au
 
personnel technique et aux chefs traditionnels; organiser des 
sdances d'orientation et de formation; assurer la participation
des organisations villageoises aux 6tudes, & la planification, A 
la conception et & la mise en oeuvre des lots de paturages de
 
d6monstration et former 30 producteurs volontaires en tant que

d~monstrateurs de prdvulgarisation de la gestion intdgrde des
 
petites exploitations. Ce faisant, il a dt6 possible de crder 3
 
lots de paturages et d'organiser 30 demonstrations de gestion par

rotation.
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c. Poursuivre la formation et l'orientation des
 
services du GC, du personnel du projet, des chefs et des
 
producteurs traditionnels par l'organisation et la mise en oeuvre
 
de tourndes et de journdes sur le terrain dans le cadre des
 
interventions du projet et de la recherche adaptative; de visites
 
des exploitations modules des coopdrants; de sdances sp4ciales de
 
formation technique et de contacts individuels.
 

d. Organiser des rdunions de coordination entre les
 
diffdrentes organisations A titre d'instruments de formation de
 
mani~re & promouvoir les contacts et la comprehension des
 
organismes et des organisations ce qui concerne les buts et
 
objectifs du projet et de susciter une cooperation plus dtroite
 
entre ces organisations.
 

e. Organiser deux s~minaires rdunissant des
 
reprdsentants des organismes locaux, des organisations, des
 
sous-divisions administratives et des services techniques des
 
d6partements de l'extrme-nord associds au projet. Ces
 
sdminaires avaient pour but de susciter un ddbat (critique

constructive) et une meilleure comprdhension des buts et
 
objectifs du projet, des stratdgies de mise en oeuvre, des
 
pratiques techniques et des progr~s rdalisds. Ces sdminaires se
 
sont avdrds tr~s utiles pour le projet.
 

f. Etablir un service d'information chargd

d'identifier les interventions du projet, les villages pr~ts &
 
coopdrer et les producteurs volontaires. En outre, un bulletin
 
mensuel a dtd rddig6 afin d'expliquer les objectifs du projet, le
 
r6le des techniciens et l'avis des coopdratives. Ces bulletins
 
ont 6t6 envoyds aux organisations et organismes associds ainsi
 
qu'& quelque 500 dcoliers francophones dans les zones d'activitd
 
du projet.
 

g. Obtenir l'appui actif et la participation des
 
responsables politiques, prdfectoraux, sous-prdfectoraux,

techniques et traditionnels & la campagne de promotion destinde
 
instaurer 60 conseils villageois et 3 conseils de lots de
 
p~turages de manidre & accroitre l'efficacit6 des organisations

traditionnelles & gdrer le ddveloppement futur de leurs propres
 
ressources. Les villages ont eu la possibilitd de s'organiser ou
 
non. Ce choix a constitu6 la premiere introduction dans le
 
processus de ddveloppement du projet d'une gestion structurde,

organisde, ddmocratique et autodisciplinde des ressources. Au
 
moment de la date d'achdvement prdvue du projet, 3 sdries de
 
rdunions de suivi portant sur la formation organisationnelle et
 
l'enregistrement des membres et de leurs ressources avaient dt6
 
organisdes.
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1. 	 Comme il dtait A prdvoir, notre principale

recommandation adress6e & l'USAID est de s'abstenir de
 
lancer de nouveaux projets s'lil n'existe pas une
 
intention et un engagement bien fermes d'en achever au
 
moins la premiere phase.
 

2. 	 L'USAID devrait revenir sur sa d~cision de cesser toute
 
assistance technique amdricaine au projet et relancer
 
celle-ci aussi vito quo possible de mani~re & profiter

de la lancde acquise depuis quo le projet s'est vu
 
accorder les moyens de fonctionner en avril 1983.
 

3. 	 Nous estimons qua la pratique en usage au sein de
 
l'USAID selon laquelle un des experts techniques d'une
 
dquipe contractante doit faire office de chef d'dquipe

constitue un obstacle s~rieux. L'USAID devrait
 
admettre le principe d'un chef d'dquipe (ou de mission)

& plein temps pour des projets de l'ampleur du Projet

de ddveloppement de l'6levage et de l'agriculture dans
 
le Cameroun du Nord.
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